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LA passation des charges 
entre les ministres sor-
tants Hugues Mbadinga 

Madiya (Commerce) et Carmen 
Ndaot (PME PMI) et l'entrant 
Yves Fernand Manfoumbi s'est 
déroulée vendredi dernier. Le 
nouveau membre du gouverne-
ment promettant notamment de 
poursuivre l'œuvre entamée par 
son prédécesseur au Commerce.
Après avoir reçu les dossiers 
des mains de M. Jonas Prosper 
Lola Mvou, secrétaire général 
du gouvernement, M. Manfou-

mbi a indiqué se mettre tout de 
suite au travail pour atteindre 
les objectifs qui lui ont été fixés 
par le chef de l'État, Ali Bongo 
Ondimba. Pour cela, il a besoin 
de l'apport de tous les agents 
de ce département ministériel. 
"Le chef de l'État a réitéré son 
engagement à accompagner les 
jeunes dans l'entrepreneuriat et a 
instruit le gouvernement à mettre 
en place un cadre normatif qui 
sied aux enjeux du moment. 
Nous avons donc pour mission 
de faire de ce secteur un véritable 
moteur de la croissance inclusive 
de l'économie nationale", a-t-il 
indiqué. Avant de poursuivre : 
" Mais cela passe par un com-

merce opérationnel et rentable, 
d'où la nécessité de poursuivre les 
réformes engagées. Le diagnostic 
a été fait par mes prédécesseurs et 
ensemble nous devons mettre en 
place la vision du chef de l'État".
Pour le ministre, le secteur du 
commerce et des PME-PMI doit 
jouer un rôle central dans le Plan 
d'accélération de la transforma-
tion (PAT). " Le développement 
de l'écosystème entrepreneurial 
doit être utilisé comme un vé-
ritable levier de dynamisation 
de l'économie nationale et un 
vecteur de création d'emplois ", a 
insisté Yves Fernand Manfoumbi.

Commerce, PME-PMI : les priorités 
d’Yves Fernand Manfoumbi

AEE
Libreville/Gabon

LONGUE de 107 km, la 
route Mbigou-Malinga est 
devenue impraticable. C'est 

ce que révèle la mission d'inspec-
tion qu'a effectuée MN-Indus-
tries du 3 au 6 mars, tout au long 
de cette route. Selon le rapport 
dressé à l'issue de l'inspection, 
la chaussée est profondément 
ravinée.
Elle est envahie sur tout son li-
néaire, y compris dans les villages, 
par une végétation abondante et 
accuse de multiples traversées et 
stagnations d'eaux. Cela se traduit 
par un rétrécissement de la bande 
circulable (+ ou - 2,3 m de large 
désormais) et de nombreux bour-

biers d'une profondeur critique.
La majorité des ponts (en bois) 
sont à réfectionner. En d'autres 
termes, dans cette partie de la 
province de la Ngounié, la conti-
nuité territoriale, donc la circu-
lation des biens et personnes, est 
mise entre parenthèses et Malin-
ga subit un enclavement qui ne 
dit pas assez son nom.
Selon les riverains, les derniers 
travaux d'entretien de cette voie 
remonteraient à plus de 6 ans. La 
situation devient de plus en plus 
inquiétante après la bourgade de 
Lékindou jusqu’à la commune de 
Malinga.
Face à cette dégradation très 
avancée, les usagers affichent 
l'espoir de voir les travaux de 
construction de cet axe.

Route Mbigou-Malinga : MN-
Industries en mission d'inspection
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Un pont en bois sur l’axe Mbigou-Malinga.
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Le ministre Yves Fernand Manfoumbi recevant les dossiers 
en cours.
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